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XIII

Préface

Préface

Sur la planète Terre, la vie est apparue… Peut-être ailleurs aussi mais nous 
n’en n’avons pas (encore) de preuves. En tous cas, sur Terre, l’évolution de la 
vie a donné naissance à différents mondes.

Le monde végétal a déjà fait l’objet d’un ouvrage, et fort logiquement voici, 
entre vos mains, celui qui traite du monde animal qui, lui aussi, s’est diversifié 
en d’innombrables espèces.

Pour nous présenter ce monde et faire prendre conscience de sa richesse 
et de ses particularités, l’auteur a choisi, non pas de les classer de l’âne au 
zébu, non pas d’écrire un traité de zoologie, mais d’opérer des regroupements 
thématiques dans un ordre arbitraire très personnel puisque, malgré le titre du 
livre, l’évolution du monde animal n’est pas le premier. On ne lui reprochera pas 
car il introduit ses chapitres en prenant en compte les sujets qui font l’actualité 
comme l’ours brun pour lequel ses partisans et adversaires se font la guerre, 
la baleine dont les derniers chasseurs prétendent œuvrer pour la science… Et 
ce parti pris lui fait aborder la domestication qui ajoute une biodiversité due 
aux humains à celle qui lui préexiste naturellement. Même si le chapitre s’inti-
tule « Des animaux pour le meilleur », cet enrichissement a parfois des incon-
vénients  : ainsi, par exemple, «  sa majesté le chat  », livré à elle-même, opère 
des prélèvements préjudiciables aux petits oiseaux sauvages en déclin… Si nul 
ne se plaint de «  la plus belle conquête de l’homme  », «  le meilleur ami de 
l’homme », quand il est errant et s’attaque aux moutons, est honni des bergers.

Depuis ma décision de m’investir pour la défense du vivant, le ver de terre 
est l’animal que je célèbre quand tant d’autres font du tigre ou de l’éléphant 
leurs vedettes. Qu’un texte soit consacré à cet «  ingénieur du sol  » n’est pas 
pour me déplaire.

Tout n’est pas pour le mieux pour nous dans le monde animal. Il arrive que 
certains humains affirment préférer l’animal à l’homme. C’est leur opinion mais 
qu’ils n’oublient pas les moustiques propagateurs de maladies parfois mortelles ! 
Et si le lombric est un ver, tous les vers ne sont pas des lombrics et certains ne 
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nous font pas de bien… Le chapitre «  Des animaux pour le pire  » servira de 
piqûre de rappel… mais, bien sûr, tout est à relativiser.

Le dernier thème abordé, « Le statut de l’animal », grave ce sujet dans nos 
pensées, et il y reste bien après la fermeture du livre. 

Nous l’avions ouvert sur des sujets d’actualité, nous le refermons sur un 
problème de conscience. 

Notre Code rural dispose : tout animal étant un être sensible, doit être placé 
par son propriétaire dans des conditions compatibles avec les impératifs biolo-
giques de son espèce.

Ma conclusion personnelle serait plutôt : qu’il ait ou non un propriétaire, tout 
animal est, à des degrés divers, un être sensible.

Hubert Reeves
Astrophysicien
Président d’honneur d’Humanité et Biodiversité

À l’heure où nous imprimons cet ouvrage, la loi pour la reconquête de 
la biodiversité, de la nature et des paysages adoptée le 20 juillet 2016, a 
été publiée au Journal Officiel le 9 août 2016. L’une des mesures phares de la 
nouvelle loi est la création d’une Agence française de la biodiversité (AFB), un 
organisme, parrainé par l’astrophysicien Hubert Reeves. Cette loi inscrit dans 
le Code civil le préjudice écologique. Cette notion reprend l’idée d’une remise 
en état du milieu dégradé par celui qui en est jugé responsable, selon le prin-
cipe du « pollueur payeur ». Une autre bonne nouvelle à saluer dans ce texte 
est l’interdiction à partir de 2018, des pesticides néonicotinoïdes, toxiques 
pour les abeilles. La promulgation de cette loi est une avancée majeure dans 
l’harmonisation des rapports entre l’homme et le monde vivant.



XV

Avant-propos

Avant-propos

«  Si j’écris pour les savants, pour les philosophes qui 
tenteront un jour de débrouiller un peu l’ardu problème 
de l’instinct, j’écris aussi, j’écris surtout, pour les jeunes, 
à qui je désire faire aimer cette histoire naturelle... »

Jean-Henri Fabre (1823-1915), naturaliste,  
philosophe, écrivain, et aquarelliste

Le mot de l’auteur

Les animaux m’ont toujours fasciné. Ils ont sans cesse partagé ma vie, depuis 
ma petite enfance qui s’est déroulée au milieu des chats et des volailles de 
la basse-cour de ma grand-mère. À la maison, et selon les saisons, il y avait 
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constamment un élevage de blattes, d’araignées, de vers de terre ou de cocci-
nelles. Des générations de chats et de hérissons ont partagé ma vie. Aujourd’hui, 
près de cinquante ans plus tard, rien n’a changé, et chaque soir je me surprends 
à découper des quartiers de pommes pour la souris grise qui a élu domicile dans 
notre garage. Ce livre est à la fois une forme de célébration des animaux, ainsi 
qu’une invitation à mieux les connaître et à nous réconcilier avec eux. 

Figure 1 : Tu joues avec moi ?

Que savons-nous des animaux ? À quand remonte leur apparition sur Terre ? 
À quoi ressemblait le premier animal ? Comme chacun le sait, la zoologie (du 
grec zôon, animal, et logos, discours) est la science qui étudie les animaux. Le 
paradoxe réside dans le fait que c’est une espèce animale, l’homme (Homo 
sapiens) qui est, à ce jour, la seule capable d’étudier et de discourir sur le monde 
animal  ! Cet avantage lui a longtemps conféré le privilège de se hisser sur un 
piédestal par rapport aux animaux. Comme le cite à juste titre l’anthropologue 
Pascal Picq : « L’homme selon lui n’est pas le seul animal à penser, mais il est le 
seul à penser qu’il n’est pas un animal », un beau sujet pour un baccalauréat en 
philosophie ! Quelle que soit l’importance de l’homme dans cet ouvrage, écrit 
par un homme, pour d’autres hommes, il fallait s’attacher à montrer le caractère 
indissociable de notre espèce avec la gent animale. 

Le « continent » animal

L’animal semble avoir fasciné notre espèce depuis toujours, comme en 
témoigne l’art rupestre, l’expression artistique la plus ancienne de l’humanité. 
Il n’y a qu’à emmener un enfant au zoo pour voir ses yeux s’émerveiller. Qui 
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n’a pas rêvé un jour dans son enfance de devenir vétérinaire ou gardien d’une 
réserve naturelle ? Qui ne craque pas devant une peluche d’ours ou de panda ? 
Comment résister au regard d’un chiot ou d’un chaton dans une animalerie ? 
Comment ne pas s’indigner devant les pratiques barbares de la corrida ou de 
l’abattage rituel qui se poursuivent de nos jours ? Retracer l’histoire des animaux 
c’est aussi évoquer notre propre histoire, car nous sommes incapables de vivre 
sans eux, alors que l’inverse est faux. 

Nous entretenons pourtant une relation ambiguë avec eux, il y a ceux que 
l’on cajole, ceux que l’on mange et ceux que l’on utilise pour l’expérimentation 
scientifique. Pourquoi le fait d’être découpé dans une barquette sous cello-
phane ne procure pas la même impression que celle d’un chien abandonné 
sur le bord de la route ? Comme l’évoque la journaliste Karine Lou Matignon 
dans La plus belle histoire des animaux, « choyer les uns nous donnerait-il plus 
de courage pour tuer et manger les seconds ? »

Impossible donc d’échapper aux animaux, ils sont présents partout autour de 
nous et selon leur famille, leur taille, leur aspect, nous les détestons ou les chéris-
sons. Nous les avons domestiqués il y a bien longtemps, sous la forme d’un fidèle 
compagnon à quatre pattes qui héberge sans le savoir d’autres animaux comme 
des vers, des puces ou des tiques. Une maison individuelle abrite une cinquan-
taine d’espèces d’arthropodes (fourmis, poissons d’argent, mouches, araignées, 
coléoptères…). Dans chaque recoin de nos habitations, vivent d’inoffensives 
araignées, souvent source de phobies pour certains. Sans le savoir, tous les 
arachnophobes cohabitent avec des acariens, de minuscules arachnides comme 
les Demodex qui se nichent dans les pores de la peau du visage, au niveau des 
glandes sébacées ou des follicules pileux de nos cils et sourcils. Rassurez-vous, ils 
se nourrissent de cellules mortes ou de sébum, et selon le dicton, la petite bête 
mange rarement la grosse ! (Figure 2).

Figure 2 : Un acarien qui colonise notre peau, le Demodex.

Dès le matin, l’animal vous accompagne, depuis les graisses du savon de votre 
douche, en passant par l’allantoïne des cosmétiques et jusqu’à votre dentifrice 
qui renferme de la gélatine. L’animal agrémente votre petit déjeuner sous la 
forme de lait, de beurre ou d’un œuf. Il est aussi omniprésent dans votre habil-
lement, depuis votre pull en laine, vos chaussures en cuir, votre ceinture, sac ou 
portefeuille.
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Quand vous sortez de votre habitation, l’animal est encore là, vous entendez 
les insectes bourdonner autour de vous et les oiseaux chanter dans les arbres. 
Asseyez-vous dans l’herbe, c’est tout un zoo que vous avez sous les fesses, il est 
peuplé d’acariens, de collemboles, de lombrics et autres myriapodes, à concur-
rence de 150 grammes d’animaux par mètre carré de sol !

C’est encore par son approche pluridisciplinaire où les sciences naturelles se 
mêlent avec les sciences humaines, que cet ouvrage va aborder le « continent 
animal ».

Depuis qu’elle est apparue il y a 200 000 ans, notre espèce a entretenu des 
relations étroites avec le monde animal. Tout a commencé avec la prédation 
et le parasitisme à une époque où l’animal avait une emprise sur l’homme. 
Cette période a laissé beaucoup de traces dans l’imaginaire des premières 
sociétés humaines. Finir sous les crocs d’une panthère ou d’une hyène n’avait 
rien de réjouissant. Nous avons ensuite chassé les animaux pour leur viande et 
leur peau. À partir du Néolithique, avec la domestication, c’est l’homme qui 
prend le contrôle du monde animal. Sans l’aide des animaux, les grandes civi-
lisations n’auraient sans doute jamais vu le jour. Ils ont participé à l’économie, 
aux conquêtes, et à la guerre. Au cours le l’histoire de l’humanité, l’animal a 
tantôt été déifié, tantôt craint, voir même diabolisé. On les a même longtemps 
considérés comme de simples outils ou des machines vivantes que l’on pouvait 
jeter quand elles étaient usées ou cassées.

Connaître le monde animal, c’est non seulement apprendre à le respecter, 
mais également faire un pas vers la connaissance de nous-mêmes, nous inter-
roger sur nos origines, notre avenir. C’est aussi savoir rester humble et respec-
tueux devant les autres espèces. Nous espérons que vous prendrez plaisir à 
découvrir le monde animal que nous vous livrons à travers ces pages très illus-
trées. Alors laissez-vous emporter dans cet univers fascinant !

Les cahiers de la biodiversité : un esprit de collection

Cette nouvelle collection éditée par EDP Sciences a vu le jour en 2013 avec 
Biodiversité et évolution du monde vivant. Elle a été complétée en 2014 par 
Biodiversité et évolution du monde végétal, puis s’est enrichie en 2015 avec 
Biodiversité et évolution du monde fongique. L’esprit de cette collection est 
de s’adresser tout autant à un large public passionné par la beauté du monde 
vivant, qu’aux étudiants, chercheurs, ingénieurs, techniciens et enseignants qui 
peuvent y trouver des informations précises.

Les deux premiers cahiers s’adressent aux étudiants de première année 
commune des études de santé (PACES UE7, UE spécifiques) ainsi qu’à tous ceux 
qui suivent un cursus médical, pharmaceutique, biologique, ou d’ingénieur. La 
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collection s’ouvre ensuite à un large public moins spécialisé, mais tout aussi 
attentif à la diversité du vivant et à ses implications dans notre vie quotidienne 
et future

Le sujet traité étant très vaste, nous proposons au lecteur une collection consti-
tuée par un ensemble de cahiers indépendants, mais complémentaires. Nous 
avons essayé de dresser un panorama global de l’extraordinaire richesse 
du monde vivant, tout en privilégiant une approche pluri- et transdisci-
plinaire. Il restait enfin à donner à cette collection la dimension qu’elle méritait, 
celle des sciences humaines.

Les cahiers de la biodiversité sont une invitation à découvrir, mieux 
comprendre, et préserver le monde vivant qui nous entoure. Ce dernier 
ne doit pas être considéré comme une simple préoccupation réservée à 
des cercles restreints, il est l’affaire de tous et notre passeport pour le 
futur.

Les ouvrages de la collection Les cahiers de la biodiversité portent sur les 
thèmes suivants.

Biodiversité et évolution du monde vivant (2013)

L’objectif de ce premier volet est de présenter un panorama général des êtres 
vivants qui constituent la biodiversité. Notre connaissance du monde vivant est 
récente, elle s’est forgée il y a 150 ans avec la découverte que les espèces se 
sont transformées au cours des temps géologiques. Outre les notions de base 
sur les origines de la vie, la notion de vivant et la répartition du monde vivant, la 
place de l’homme, une espèce parmi les autres dans le processus de l’évolution, 
y est redéfinie à travers les découvertes les plus récentes. Un chapitre entier est 
consacré à l’étude de la biodiversité et les enjeux stratégiques que représente 
la préservation des espèces pour l’avenir de l’humanité et de notre planète. 

Biodiversité et évolution du monde végétal (2014)

Le deuxième volet est consacré au monde végétal et à ses implications, au 
quotidien, pour l’espèce humaine. C’est grâce à la photosynthèse que les végé-
taux captent le dioxyde de carbone de l’air et produisent des composés orga-
niques. Un chapitre entier est consacré à l’évolution des végétaux. Depuis la nuit 
des temps, l’homme utilise les plantes pour se nourrir, s’abriter, se chauffer, se 
soigner ou se vêtir. Confrontées à l’éternel impératif d’une quête alimentaire, 
les populations ont appris, et souvent à leurs dépens, à différencier les plantes 
dangereuses, des plantes utiles et comestibles. Dans ce livre, le lecteur retrou-
vera des notions de bases du monde végétal, comme l’autotrophie. Nous avons 
également tenu à souligner l’importance du métabolisme chez les plantes. Les 
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